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Je vous dirai bien peu de chose ce matin. Je viens de causer trois heures. J'en ferai
encore autant dans la journée. Tout cela vous reviendra demain. J’ai  vos deux
lettres. Je ne suis jamais trop riche.
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Je reçois la réponse de Villemain. L’Académie me laisse, pour mon retour, toute la
latitude que je voudrai ; mais il est clair qu'elle a envie que je ne tarde pas trop. Je
serai à Paris dans les huit derniers jours de ce mois. Je comptais y être vers le 10
novembre. J'avancerai de quinze jours. Grand plaisir. Mais soyez sûre que sauf mon
plaisir, il ne me convient pas de paraître impatient d'être à Paris. L'Académie est un
très bon motif de retour.
Villemain m'écrit une lettre charmante. J'en ai une de Duchâtel triste. Comme il
peut être triste. Il a de bonnes vendanges en perspective. Parfaitement sensé et
spirituel, selon sa coutume.
Je ne comprends rien aux Ellice. Je commence à croire qu’il y a, dans l’intérieur de
cette famille, sur l’amitié de Marion pour vous, quelque chose de plus sérieux que
nous ne savons, quelque grand orage domestique. Je ne m'explique pas Marion
autrement. Il faut de la tragédie pour que ce ne soit pas très ridicule.
Nous verrons Radowitz à l'œuvre. Il me paraît de ceux à qui l’œuvre ne va guère,
l'œuvre en chef et responsable. Les esprits actifs confus et faux, se sauvent à la
faveur de la critique et des promesses. C’est quand il faut entrer dans la lumière, et
l'action que leur vice éclate. Adieu, Adieu. G.
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